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La résistance au stress ne diminue
pas forcément avec l'âge

Les seniors sont capables de compenser la diminution de leurs capacités grâce à l'expé-
rience qu'ils ont acquise et qui leur permet d'anticiper les problèmes. GETTY IMAGES
Francesca Sacco H R Today

Les recherches sur
la vulnérabilité des
seniors face au
stress profession-
nel donnent des ré-
sultats ambiva-
lents. Explications.

Environ15% des victimes
d'épuisement profes-
sionnel sont âgées de
50 à 60 ans, d'après les
statistiques person-

nelles de Catherine Vasey, psycho-
logue et spécialiste du burn-out de-

puis 2000. Le vieillissement se-
rait-il un facteur de risque accru?
La question fait débat. En mars der-
nier, une méta-analyse publiée
dans la revue «Neuroscience & Bio-
behavioral Reviews» révélait que
chez les personnes de plus de 60
ans, le stress aigu impactait éton-
namment peu la mémoire épi-
sodique (liée aux événements
passé) et les fonctions exécutives
(nécessaires entre autres pour la ré-
solution de problèmes). Leur mé-
moire de travail, responsable du
stockage d'informations à court
terme, s'améliorerait même de ma-
nière significative dans les situa-

dons de stress aigu!
Chez les jeunes, ce même stress

affecte aussi bien la mémoire de
travail que les fonctions exécutives.
Comment expliquer cela? «Les per-
sonnes âgées ont probablement dé-
veloppé durant leur vie des straté-
gies destinées à mieux gérer les si-
tuations de stress. Les jeunes
adultes ne disposent pas encore de
cette expérience», indique Ulrike
Rimmele, professeure en neuros-
ciences à l'Université de Genève et
coautrice de l'étude. Cette hypo-
thèse concorde avec les résultats
des travaux du statisticien français
Serge Volkoff, selon lequel les se-



Date: 01.12.2022

24 heures + Tribune de Genève / Emploi
1001 Lausanne
021/ 349 44 44
https://www.24heures.ch/

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse journ./hebd.
Tirage: 66'664
Parution: hebdomadaire N° de thème: 377.116

Ordre: 1094772Page: 1
Surface: 71'270 mm²

Référence: 86428970

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Coupure Page: 2/3

niors sont capables de compenser
la diminution de leurs capacités
fonctionnelles grâce à l'expérience
qu'ils ont acquise, de façon à éco-
nomiser leurs forces en anticipant
mieux les problèmes.

Résultats contradictoires
Jusqu'à présent, la science a livré
des résultats contradictoires en ce
qui concerne l'effet du stress sur
les capacités cognitives des per-
sonnes âgées, ajoute Ulrike Rim-
mele. Selon la Fondation euro-
péenne pour l'amélioration des
conditions de vie et de travail, le
stress perçu par les salariés aug-
mente au fil du temps jusqu'à 54
ans, avant de baisser de manière
significative; il en va de même pour
la fatigue et l'anxiété. Globalement,
les études montrent que les situa-
tions de stress ont peu ou pas d'im-
pact sur les capacités cognitives
des seniors. Selon la chercheuse,
on observerait un effet négatif uni-
quement sur la fluence lexicale,
soit le nombre de mots émis par
minute dans un exercice de des-
cription. Mais l'âge y est-il vraiment
pour quelque chose? Deux lin-
guistes allemands de l'Université
de Tübingen, Michael Ramscar et
Harald Baayen, se sont intéressés
à la question du déclin cognitif lié
à l'âge. Ils affirment que les pertes
de mémoire sont parfaitement nor-
males avec l'avancement en âge et
qu'elles ne constituent donc pas un
signe annonciateur de démence.
Chez une personne âgée en bonne

santé, les oublis pourraient même
signifier que son cerveau s'est bo-
nifié avec le temps!

Les seniors ont plus de peine à
retenir certaines paires de mots
dans les tests de mémoire? C'est
parce que leur cerveau a développé
une perception plus fine des
connaissances utiles. Typique-
ment, ils mémorisent plus facile-

ment l'association «bébé-cri», qui
correspond à une réalité de la vie
quotidienne, que «jury -oeil », qui
n'évoque rien de concret.

Les seniors mettent générale-
ment plus de temps à répondre
aux questions qui leur sont posées
dans les tests cognitifs. Cela s'ex-
pliquerait par le fait qu'ils ont ac-
cumulé beaucoup de connais-
sances: le processus de traitement
des informations s'en trouve for-
cément ralenti. Interrogé par té-
léphone, Harald Baayen donne
l'exemple de deux personnes qui
connaissent respectivement
40'000 et 20'000 mots. Celle
dont le vocabulaire est le plus
large mettra vraisemblablement
plus de temps à dire si elle connaît
un mot dans une liste, mais cela
ne signifie pas que ses capacités
cognitives sont diminuées! Selon
Michael Ramscar et Harald
Baayen, les moins bons résultats
des personnes âgées aux tests co-
gnitifs attesterait en réalité de la
«poursuite d'un processus d'opti-
misation des performances du
cerveau». «Il est assez logique de
dire que le cerveau a besoin de
plus de temps pour trier les infor-
mations lorsqu'il en a stocké une
grande quantité», commente Pan-
teleimon Giannakopoulos, chef
du service de psychiatrie générale
des Hôpitaux universitaires de Ge-
nève (HUG).

Améliorations avec l'âge
Michael Ramscar et Harald
Baayen sont persuadés que cer-
taines compétences sont suscep-
tibles de s'améliorer avec l'âge,
par exemple la richesse lan-
gagière, la précision des mots et
la pondération des idées. «Il y a
probablement une confusion à
propos du ralentissement cogni-
tif lié à l'âge: ce n'est pas parce
que les performances cérébrales
sont moins rapides et vives

qu'elles perdent en pertinence.»
En fait, les résultats des études

doivent être pris avec précaution.
Prenons les recherches sur le stress
professionnel. Si l'on se focalise sur
le critère du maintien en emploi, il
est plausible que les personnes en-
core actives au-delà de 55 ans aient
résisté à des conditions de travail
difficiles, mais il se peut aussi
qu'elles aient été réaffectées à des
postes moins pénibles. De plus, un

certain nombre d'entre elles
peuvent avoir été exclues du mar-
ché pour des raisons de santé ou
de perte de productivité, après des
années de travail dans des condi-
tions ingrates, explique Sophie Le
Garrec, sociologue, maître d'ensei-
gnement et de recherche à l'Uni-
versité de Fribourg. «Cette hypo-
thèse semble se confirmer lors-
qu'on examine certaines enquêtes
portant sur les problèmes de santé
en lien avec le travail rencontrés
par des seniors avec ou sans em-
ploi. Dans ces enquêtes, les seniors
qui sont au chômage, inactifs ou in-
valides sont en moyenne en moins
bonne santé et ont été particulière-
ment exposés à de mauvaises
conditions de travail au cours de
leur carrière.»

D'un côté, il est évident qu'on
ne possède plus, à 50 ans, la même
énergie que dans sa jeunesse. Cer-
taines choses sont plus difficiles à
supporter, typiquement le bruit,
l'agitation et le changement de ma-
nière générale. D'ailleurs, on se
plaint souvent de ne plus récupé-
rer avec autant de facilité d'un ef-
fort physique important ou d'une
nuit blanche, par exemple. Mais de
l'autre, on apprend généralement
avec l'âge à relativiser et à lâcher
prise. On développe une certaine
connaissance de ses capacités et de
ses limites.

Les recherches en psychologie
montrent que jusque vers 45-50
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ans, la plupart des gens ambi-
tionnent une ascension sociale et
professionnelle. Puis, avec l'avan-
cement en âge, des envies plus
profondes se font sentir, philoso-
phiques, voire spirituelles. Ces
personnes ont l'impression que
c'est le dernier moment pour
concrétiser leurs rêves, incarner
les valeurs qui leur tiennent à
coeur et faire fructifier les compé-
tences professionnelles acquises
au cours des années.


